
Zeitschrift: L'Enseignement Mathématique

Herausgeber: Commission Internationale de l'Enseignement Mathématique

Band: 49 (2003)

Heft: 3-4: L'ENSEIGNEMENT MATHÉMATIQUE

Artikel: ENDOMORPHISMES DES VARIÉTÉS HOMOGÈNES

Autor: Cantat, Serge

Kapitel: 6.4 Application

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-66689

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 12.02.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-66689
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


258 S. CANTAT

où M est une matrice triangulaire supérieure de déterminant 1,

<*» «=(ô
Là encore, l'argument sur les classes de Chern permet de conclure que la

représentation est triviale : les matrices M diagonales sont dans le noyau et le

sous-groupe distingué qu'elles engendrent coïncide avec le groupe des matrices

triangulaires supérieures.

Nous avons donc montré dans tous les cas que la représentation de P était

triviale, ce qui assure que X est un produit. Le théorème est démontré.

Exemple 6.1. Pour les surfaces de Hopf (voir l'exemple 5.1), le
revêtement universel coïncide avec le fibré tautologique de P1 (de fibre C*
et de classe de Chern —1). Cette surface n'a donc aucun endomorphisme
non injectif qui soit de degré 1 dans les fibres. Nous pourrions le montrer
directement en travaillant sur le revêtement universel C2 \ {0}.

6.4 Application

Pour démontrer le théorème 1.1, il suffit maintenant de juxtaposer le

paragraphe 6.2, la proposition 6.2 et le théorème de Paranjape et Srinivas : si /
est un endomorphisme sans facteur inversible, la base de la fibration de Tits doit
être un produit d'espaces projectifs et / induit un produit d'endomorphismes
non inversibles, donc la fibre est une nilvariété.

Remarque 6.1. Certains endomorphismes de la base n;Pm' ne se relèvent

pas en des endomorphismes de X, même si la fibre de Tits est une nilvariété. Si

l'on suppose que la fibre F est un quotient d'un groupe de Heisenberg 74, une
condition nécessaire et suffisante est que les endomorphismes fi : Pm —y Pm/

aient tous même degré pour les indices i tels que la suspension de F au-dessus

de Pm/ est non triviale. Ce résultat peut être obtenu en utilisant les arguments
présentés au cours des exemples 5.2 et 5.3. Nous le laissons en exercice.

7. Endomorphismes irréductibles

Dans [10], J.-Y. Briend et J. Duval montrent que les endomorphismes

non inversibles de l'espace projectif possèdent tous une unique mesure de

probabilité invariante d'entropie maximale. De plus, cette mesure coïncide avec
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